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(Merci à Marcher sur des Oeufs pour l’information)

A la lecture de cet article de Mediapart, je me suis senti
très las, pris d’une nausée m’empêchant d’écrire quoi que ce
soit. Je laisse donc bien volontiers le lecteur répondre à
cette question lancinante : face au suspect présumé ayant
décapité  Samuel  Paty,  auriez-vous  cédé  à  vos  penchants
extrême-droitiers en répondant à la barbarie terroriste par
la “barbarie policière” et une “justice expéditive” ?

(C’est-à-dire en vidant votre chargeur de Sig Sauer SP 2022 9mm avec
promptitude et soulagement)

.
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Exécution sommaire du suspect: nouvelle norme en matière de
terrorisme?

L’exécution  du  jeune  Tchéchène  était  facilement  évitable.
Malgré  la  dérive  évidente  que  cette  exécution  sommaire
symbolise, personne ou presque ne semble se préoccuper du mode
opératoire des forces de l’ordre.
 
La  décapitation  du  professeur  de  Conflans  Sainte-Honorine
risque  de  peser  lourd  dans  les  débats  sur  l’Islam,  qui
semblent  tout  en  haut  de  l’agenda  présidentiel  depuis  la
nomination de Gérald Darmanin au Ministère de l’Intérieur…
 
Les  titres  sensationnalistes  s’accumulent  et  créent  une
chambre aux échos très favorable aux rhétoriques d’extrême-
droite.
 
Or, à l’heure actuelle, que savons-nous sur le contexte dans lequelle
les forces de l’ordre on agit ?
 
Une vidéo — très rapidement publiée sur les réseaux sociaux — permet
de s’interroger sur ce qui semble être devenu une nouvelle normalité
en France.
Dès qu’il s’agit de terrorisme, c’est à dire d’un crime commis par une
personne musulmane envers une personne non-musulmane, la police semble
avoir  le  droit  voire  le  devoir  de  tuer.  En  effet,  hormis  Salah
Abdeslam pris par la police belge, aucun terroriste ne survit à ses
actes sur le sol français. 



Dans le cas présent, il est absolument clair que les policiers ont
compris que le terroriste n’était armé que d’un pistolet à billes bien
avant de l’exécuter. L’information est répétée deux fois, de façon
très audible. De plus, à ce moment précis, le terroriste est seulement
en  possession  d’un  canif,  le  gros  couteau  ayant  servi  à  la
décapitation étant resté près de la scène du crime. Enfin, la police
l’a déjà cerné et le risque qu’il s’enfuie est donc quasi-nul. 

Aucun de ces éléments de contexte ne semble empêcher l’exécution du
jeune tchétchène…



Malheureusement,  lorsqu’il  s’agit  de  terrorisme,  cette  justice
policière expéditive ne semble poser de problèmes à aucun média, ni à
aucun homme politique de premier plan…

Comme  si  exiger  que  la  justice  s’applique  à  tous  les  présumés
coupables de façon semblable avait quoi que ce soit à voir avec
l’empathie que l’on peut ressentir pour les victimes et leurs proches,
ou  la  tristesse  de  voir  le  pays  s’enfoncer  plus  avant  dans  ses
clivages religieux et ethniques.

Il faut avoir le courage de se regarder en face pour comprendre le
chemin que prend la France et la perception que certaines minorités
peuvent avoir de la situation. 

Certes, le procès d’un terroriste islamiste capturé vivant peut être
sulfureux, créer transitoirement des troubles à l’ordre publique et
attiser certaines tensions.

Mais on ne peut pas s’indigner de la barbarie terroriste et souscrire
dans le même temps à la barbarie policière sans être en contradiction
avec  soi-même  ou  tourner  le  dos,  sciemment,  à  la  République
Française.  



Ce jeune de 18 ans n’est, au moment précis de sa mort, qu’un
suspect armé d’un jouet et d’un canif. Applaudir une police
qui  tue  de  façon  aussi  sommaire  et  systématique  les
individus  suspectés  de  terrorisme,  c’est  applaudir  une
barbarie,  c’est  encourager  la  spirale  mortifère  des
violences  policières  et  c’est  embrasser  ce  choc  des
civilisations qui se trouve — depuis plus 30 ans — en haut
de l’agenda de toutes les extrêmes-droites du monde. 

Le Club est l’espace de libre expression des abonnés de Mediapart. Ses
contenus n’engagent pas la rédaction.

https://blogs.mediapart.fr/horslesmurs/blog/191020/execution-sommaire-
du-suspect-nouvelle-norme-en-matiere-de-terrorisme
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